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B.d - Un territoire agricole compromis 
 

    Lors de la prospection de terrain, il m’est apparu des témoignages nombreux de l’activité 

agricole passée. Le matériel lié au travail du sol et de la récolte permet d’attester d’une 

occupation des sols différente. Il y avait autrefois davantage d’espaces réservés aux cultures 

et à la pâture. Aujourd’hui les espaces se ferment, l’activité agricole est différente et moins 

importante, alors les champs ne sont plus occupés et la forêt les remplace. 

 

Lorsque le cadastre napoléonien fut établi en 1809, la commune sur 2177 hectares, comptait 

776 hectares en terres labourables, 172 hectares en chômes, 471 hectares étaient  occupés 

par des prés, des pacages et des bois (dont 263 hectares de châtaigniers). Il y avait 296 

hectares de bruyères et 15 hectares en chenevière. La commune comptait alors 168 maisons 

et 6 moulins. A cette époque il y avait entre 1000 et 1200 habitants qui vivaient pour 

l’essentiel des fruits d’une polyculture et de l’élevage (ovins exceptés). (Sources SRI article 

de journal de décembre 2003 écrit par Maurice Robert). 

 

En 1856, on voit apparaître la spécialisation des régions avec l’arrivée du train. Le Limousin 

va se spécialiser dans l’élevage des bovins. Vers le milieu du XX e siècle, la modernisation de 

l’agriculture vient bouleverser les activités traditionnelles des campagnes. Le 

développement des industries chimiques et les amendements ont permit d’améliorer la 

qualité des sols et d’y cultiver des céréales en plus grande quantité. Néanmoins la 

mécanisation de l’agriculture a nuis au secteur de l’artisanat. En effet, les forgerons et les 

charretiers ont dû cesser leur activité. 

 

La ferme 

 

    Autrefois chaque famille d’un village avait sa ferme, il y avait plusieurs générations sous un 

même toit. La ferme permettait de vivre de manière autonome. C’est pour ça, que la ferme 

est constituée de bâtiments annexes. Il y a le logis, la grange qui abrite le bétail, la porcherie, 

le poulailler, les clapiers. Chaque ferme possédait environ 4 vaches, 2 cochons, quelques 

lapins, des poules et 1 ou 2  ânes. De plus, le jardin était divisé en deux parties le potager et 

le verger. Le fermier possédait quelques champs pour l’agriculture vivrière. 

 

Les chemins ruraux  

 

    Autres témoins de l’activité agricole, les chemins ruraux. 

Ceux-ci permettaient de mener les troupeaux sur différentes 

parcelles. Mais ils permettaient aussi de connecter les 

villages entre eux et de connecter l’homme à des lieux 

précis, l’école, les lavoirs, les étangs. C’est un réseau linéaire 

très important qui aujourd’hui est utilisé à d’autres fins. 

Autrefois, il était très bien entretenu, bordé de haies ou de 

murets en pierres sèches. Les chemins ont une fonction 

pour la faune, ils jouent un rôle de corridor écologique. 

Avec l’apparition de la mécanisation, les chemins étroits ont 

souvent été abandonnés est parfois arasés suite au 

remembrement. 
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Les vergers 

 

    Les vergers fournissaient autrefois des fruits pour compléter l’alimentation et pour presser 

le cidre. Situé à proximité des hameaux, il était constitué d’espèces arboricoles rustiques : 

pommiers, poiriers, cerisiers, pruniers, pêchers, noyers. Aujourd’hui beaucoup de ces 

plantations fruitières ont disparues ou sont à l’abandon. La valorisation de ces anciens 

vergers vivriers serait d’intérêt patrimonial, afin de revivre la gastronomie traditionnelle 

(desserts, boissons, liqueurs…) 

 

 

 

 
 

Verger de cerisiers, noyer, poirier et prunier, au village des Charriers. 
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Patrimoine agricole 
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Le patrimoine agricole 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
  

N 

Chemins ruraux 

Murets 

Passage à guet 

Potager 

 

Tramail 
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Fiche inventaire patrimoine agricole n°3 
 

 

Dénomination : 

 Chemin rural 

 

Lieu-dit :   

 Les Charriers 

 

Coordonnées Lambert 

 X : 508126,96 

 Y : 101641,05 

Cadastre : 

 Section : AM 

 Parcelle : 61 

Statut du site : 

 public 

 

Description : 

 Chemin rural qui permet 

d’aller du village aux champs et de raccorder les villages entre eux. Le chemin est bordé de 

murets de pierres sèches et de haies d’arbres. Il est assez large pour pouvoir y accéder avec 

des machines agricoles de tout temps. 

 

Datation : 

  Antérieur à 1809. 

 

Etat de conservation, menaces : 

 Bon état de conservation. 

 

Observations :  

 Ce chemin est nommé sur le cadastre napoléonien. 

 

Sources : 

 Prospection 2008. 

 Bibliographie 
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Fiche inventaire patrimoine agricole n°5 
 

 

Dénomination :   

 Chemins ruraux 

 

Lieu-dit :   

 Puy Boursaud 

 

Coordonnées Lambert 

 X : 507661,40 

 Y : 102589,47 

Cadastre : 

 Section : AK 

 Parcelle : 153 

Statut du site : 

 Communal 

 

Description : 

 Le bois communal e Saint-Gence est 

desservi par de nombreux chemins ruraux, 

bordés d’arbres ou de murets en pierres 

sèches. 

 

Datation : 

  Indéterminée 

 

Etat de conservation, menaces : 

 Bon état de conservation. 

 

Sources : 

 Prospection 2008 
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Fiche inventaire patrimoine agricole n°6 
 

 

Dénomination :   

 Murets de pierres 

sèches 

 

Lieu-dit :   

 Puy Boursaud 

 

Coordonnées Lambert 

 X : 508115,29 

 Y : 101989,47 

Cadastre : 

 Section : AM 

 Parcelle : 9 

Statut du site : 

 Public 

 

Description : 

 Les murets de pierres sèches sont présents dans les bois et les chemins de chaque 

village. Ils sont de plus ou moins grande taille. Et permettent de délimiter les parcelles, les 

chemins. 

 

Datation : 

  Indéterminée 

 

Etat de conservation, menaces : 

 Bon état de conservation.  

 

Observations :  

 Les murets de pierres sèches ont un intérêt patrimonial fort. Ils font l’identité des 

chemins et des villages. 

 

Sources : 

 Prospection 2008. 

 Bibliographie 
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Fiche inventaire patrimoine agricole n°4 
 

 

Dénomination : 

 Passage à guet  

 

Lieu-dit :   

 Les charriers 

 

Coordonnées Lambert 

 X : 508278,39 

 Y : 102545,46 

Cadastre : 

 Section : AL 

 Parcelle : 354 

Statut du site : 

 Privé 

 

Description : 

 Passage en pierres pour faire traverser les troupeaux et les hommes à travers une 

zone humide comme celle-ci, traversée par un petit cours d’eau, sans s’embourber. Les 

pierres sont posées de façon anarchique. 

 

Datation : 

  Indéterminée 

 

Etat de conservation, menaces : 

 Mauvais état de conservation 

 

Observations :  

 Il se situe dans un champ et amène à un bois. 

 

Sources : 

 Prospection 2008. 



 90 

Fiche inventaire patrimoine agricole n°1 
 

 

Dénomination :   

 Jardin 

 

Lieu-dit :   

 Le Theil dit « du Bas » 

 

Coordonnées Lambert : 

 X : 506330,56 

 Y : 99650,34 

Cadastre : 

 Section : AT 

 Parcelle : 20 

Statut du site : 

 Privé – M. Claveau 

 

Description : 

 Il s’agit du jardin ou potager qui est enclos d’un muret de pierres haut de 130 cm, une 

petite ouverture permet d’y accéder. 

 

Datation : 

  Inconnue 

 

Etat de conservation, menaces : 

 Il n’est pas menacé mais il n’est plus cultivé donc la végétation repousse sous forme 

d’herbes hautes. 

 

Observations :  

 Le jardin appartient à la maison d’habitation isolée, il se situe à l’arrière de la grange 

à étables. 

 

Sources : 

 Prospection 2008. 
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Fiche inventaire patrimoine agricole n°8 
 

 

Dénomination :   

 Tramail 

 

Lieu-dit :   

 Senon 

 

Coordonnées Lambert 

 X : 506604,84 

 Y : 103982,53 

Cadastre : 

 Section : AE 

 Parcelle : 132 

Statut du site : 

 Privé 

 

Description : 

 Il s’agit d’un tramail pour ferrer les bovins. Il conserve également le cordage tressé 

pour maintenir les bêtes. Il est couvert par un toit ce qui le préserve des intempéries. 

 

Datation : 

  Début du XXe siècle. 

 

Etat de conservation, menaces : 

 Très bon état de conservation. 

 

Observations :  

 Il est exceptionnel de rencontrer un tramail aussi complet et dans un si bel état de 

conservation. 

 

Sources : 

 Prospection 2008. 

 

 

 

 

 

 

 

  


